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RAPPORT
sur l'activite de la Societe du 14 aoüt 1927

au 14 septembre 1928.

-——
Mesdames, Messieurs,
Chers collegues de 1'EmuIation,

L'an passe — ne vous semble-t-il pas que c'titait hier ?—

nous etions röunis de l'aulre cöte du Monl-Soleil, ä Tramelan
une belle journde Aujourd'hui, c'est St-Imier qui nous re§oit,
St-Imier que le poete a celöbre avec tant de justesse :

Village, au blanc clocker, perle de ma patrie
Toi dont le sein fecond est l'urne du progres,
Toi qui d'tin sol sterile as tire l'industrie...

St-Imier nous ouvre toutes grandes ses porles et nous
sommes heureux de jouir, une fois de plus, de son hospitalite et
de son sourire. Nous sommes rcunis

.4 l'endroit oü jadis se dressa l'Ermitage
Du pieux paladin, du moine chevalier,

et le sommes aussi au pied d'un des plus vieux t(5moins de no Ire
passe, au pied de l'antique chateau d'Erguel. Or, je vous le de-
mande, oü, dans quel lieu de notre Jura, des Emulateurs pour-
raient-ils se sentir plus ä l'aise? Et notre premier devoir ne doit-
il pas 6tre de feliciter la Section de St-Imier d'avoir entrepris
de sauver de la destruction complete le monument des anciens

äges qui a donne son nom sonore et singulier ä toute la vallee
de la Suze Apres Soyhieres et Pleujouse, le manoir d'Erguel

restera, sinon restaure, du moins dans son etat actuel
et le principal mörite de cette ceuvre revient au dövoue president
de la Section, M. Paul Flotron que nous remercions de sa belle
initiative au nom de toute l'Emulation jurassienne.

Mais, comme chaque annee, un autre devoir, celui-ci bien
penible, nous incombe: c'est de donner une pensee ä ceux qui,
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nous devan^ant dans la tombe, nous ont quittes depuis notre der-
niere Assemblee. Ce sont:

Section de Porrentruy :

Ilcrlling Louis, Directeur,
Gigon Maurice, pharmacien,
Choulat Edmond, avocat,
Duvanel Clement, medecin-dentiste.

Section de Delemonl:
Mme Strahm-Fagol,

Section de la Prevote :

Girod Eugene, ancien conseiller national,
Bernard Seraphin, veterinaire, Geneve.

Section de l'Erguel:
Sauoge Baptiste, industriel,
Blancpain Jules, industriel, Villeret.

Section de Berne :

d/lle Simonin Germaine,
Simon in Henri, conseiller d'Etat,
Etienne Henri, Directeur du Bureau int. des telegr.
Dl Schngder, privat doc.

Section de Bale:
Audetat Max, fonctionnaire postal.
Gaelschel Armand.

En l'honneur de ces bons ciloyens et regrcltes Einulateurs,
trop töt disparus, nous vous prions de vous lever de vos sieges.

Et maintenant, si vous le voulez bien, nous allons passer en
revue les differents evencmcnts qui ont marque pour l'Emulation
cette annee de travail.

Delegation generale. Pour la premiere fois, depuis 1'appli-
cation des nouveaux Statuts, la Delegation generale s'est reunie
ä Moutier le 25 mars dernier. La plupart des Sections s'etaient
fait representer ä cette stance qui fut purement administrative et
permit aux membres de la Delegation de maintenir le contact
necessaire ä la bonne marche de noire association.

Sections. L'activite de nos diffdrcntes Sections est en
genöral bonne, merne remarquablc pour la majorite, et les Comit^s
se sont efforcös dc donner a leurs membres ce qu'ils sont en
droit d'en attendre.

Ou'il nous soit cependant permis de faire ici une observation.
Personne n'ignore la täche considerable qui incombe au Comite
central et en particulier ä son bureau. L'administration d'une
Societe comptant onze cents membres et tres active dans ses
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manifestations n'est point une sinecure et il ne saurait etre
admissible que nos lettres ct nos circulaires restent sans reponse
ct que, souvent aussi, nous nous voyions obliges de revenir ä

charge deux, trois fois pour obtenir des renseignements qui nous
sont indispensables. Cette negligence complique enormement la
tache des organes dirigeants et provoque des retards fort regret-
tables.

Ilätons-nous de dire: ce sont Iä des exceptions; nous ne

pouvons que nous louer de la ponctualite et de la promptitude
avec lesquelles la plupart des Comites de Sections repondent ä

nos desirs. Mais il suffit d'un retardataire pour enrayer notre
lourd convoi. Nous faisons done un appel tr£s serieux ä la
bonne volonte des Comites vises ; sinon, la Societe devra prendre

d'autrcs mesures. Et nous sommes d'autant plus heureux de

pouvoir presenter nos felicitations et 110s remercicments ä ceux
dc 110s Comites qui se sont cfforces d'alleger notre tache.

Actes de L'impression des Actes nous a cause, cette
annee, de gros deboires et il importe que nous vous donnions
quelques explications ä ce sujet : Ainsi que vous le savez, nous
faisons imprimer notre volume annuel dans la localite oil a lieu
l'assemblee generale. Cette fois encore nous n'avons pas voulu
deroger a la tradition et, apres la reunion de l'an dernier, les

imprimeurs de Tramelan, membrcs de l'Emulation, ont ete pries
de nous faire des offres. G'etait notre devoir ; nous nous sommes
arrötes ä la plus avantageuse au point de vue de 110s finances,
malgre nos sympathies pour la maison concurrente. Or, il s'est
trouve que le maitre-imprimeur choisi etait en train de vendre
son officine au moment meme oil nous signions le contrat. Nous
n'avions que vaguement connaissance du fait; encore ne parlait-
on que de la cession d'un journal et non de l'imprimerie mdme.
Plus tard, nous avons appris incidemment que notre imprimeur
ne faisait pas le travail lui-meme, et qu'il l'avait passe a une
maison de l'ancien canton. Tout de suite nous Iui avons demande
des explications. Ces explications furent peu convaincantes, mais
comme l'impression etait dejä commencee, nous n'avons pas juge
bon de romprc le contrat, crainte d'un proces. D'autre part, nous
avions rc<pi l'assurance formelle que tout se passerait pour le
mieux et que l'impression serait terminee ä temps.

Malheureusement, la promesse ne fut pas tenue ; de longs
retards se sont produits. Notre pseudo-imprimeur nous a pose,
apres coup, des exigences inadmissibles. Bon gre, mal gre, nous
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avons du prolonger le delai de livraison de deux mois et, mal-
gre cela, nous ne sommes pas prets encore. Nous regrettons
vivement ce retard et nous esperons que nos membres compren-
dront que nous ne sommes pas responsables des atermoiements
de l'imprimeur tramelot.

L'expörience malheureuse que nous venons de faire nous
obligera de poser ä l'avenir des conditions plus severes aux im-
primeurs des Actes. Nous tenons ä favoriser ä tour de röle les

imprimeurs jurassiens, mais nous exigerons dorenavant en toute
formalite que notre annuaire sorte de leurs propres presses.

D'autre part, nous prions instamment les auteurs de me-
moires de prendre leurs mesures pour qu'ä l'avenir aussi les

epreuves de leurs travaux soient corrigöes sans retard. A regret,
nous devrons eliminer toutes les etudes qui ne seraient pas
livrees au terme fixA Ainsi seulement, nous pourrons faire pa-
raitre les Actes avant 1'Assemblee generale, comme le prevoient
d'ailleurs les Statuts.

Comite central. Votre Comite central, loujours sur la breche,

s'efforce de mainlenir une activite generale dans les Sections.
Mais la ne se borne pas sa lache. Dans le courant de l'annee,
il a tenu douze seances. Yoici quelques-unes des affaires qu'ii a
traitees : Impression des Actes, conferences, bibüotheque, prix
litteraire, documents de l'ancien eveche de Bale ä Colmar, peintures
murales de Goumois, comptes de 1926-27, Armorial,'Album des
Monuments historiques, etc. D'une annee ä ('autre, les affaires
se multiplient. Nos seances durent une et meme deux heures,
car nous pouvons nous rendre cette justice que nous discutons
chaque question objectivement et avec toute l'attention meritee.

Album des Monuments historiques. Dans notre precedent
Rapport, nous vous avons renseignes sur cette importante
publication. Depuis, nous avons tenu nos engagements : la souscription
est lancee, les textes imprimes et les photographies toutes livrees.
L'ouvrage paraitra en decembre prochain.

Nous tenons cependant k revenir aujourd'hui sur un detail
relatif a cette belle oeuvre : comme pour les Actes, la Commission
qui a ete chargec de l'elaborer aurait aime faire imprimer {'Alburn
dans le Jura. Malheureusement, nos typographies, sollicitees de
faire une offre serieuse, ont toutes decline parce qu'aucune
d'entre elles n'etait a meme de reproduire les photographies par
le procedtS de l'heliogravure. Force a done ete ä la Commission
de s'adresser hors du pays. De toutes les soumissions qui nous
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ont etc remises — et la plupart des etablissements d'art graphique
de la Suisse ont ete pries de nous faire des offres — celle de
la maison Sadag ä Geneve a paru dormer les meilleures guaranties
de bienfacture. Mais si la question de l'impression est importante,
celle du Iancemcnt ne l'est pas moins. Considerant que la somme
ä engager dans l'entreprise etait de i5 20.000. — fr., et que
l'Emulation est ä peu pr£s sans fortune, la Commission a decide
de remettre l'ddition de YAlbum ä une maison specialisee dans
ce genre d'affaires. Sur la recommandation de Sadag qui doit
s'j connaitre, nous avons done charge de ce soin La Baconniere
ä Boudry-Neuchätel et nous lui accordons toute notre confiance.

Les prospectus que vous avez re§us lemoignent de la
perfection du travail et nous prenons la liberte, encore une fois, de
vous recommander chaleureusement la souscription aux Monuments

hisloriques du Jura bernois. Vous le savez, les Emulateurs
peuvent obtenir l'ouvrage ä i5.— fr., au lieu de 20.— fr., prix
de librairie. Mais nous tenons expressöment ä mettre en garde
ceux d'entre nos societaires qui 11'ont pas encore souscrit. D'aprös
le contrat, l'editeur ne pourra pas plus tard vendre le volume ä
meilleur marclie ct le tirage en est limite. Nous nous permettons
d'insister encore sur un point: e'est que, pour etre fix^ sur ce
tirage, l'editeur a prie la Commission de lui faire tenir les bulletins

de souscription avant la fin de septembre. Nous avons tous
le devoir de faciliter sa tache. Vous pouvez nous en croire, Mes-
dames et Messieurs, l'Emulation jurassienne pourra etre fiere
d'avoir mene ä bonne fin l'elaboration et la publication de cctte
(Buvre magnifique.

Armorial du Jura et Livre des families jurassiennes. Par
la force des choses, ces deux publications 11'ont pas fait grande
avance durant cette annee. Cependant, nous avons convoque MM.
W. R. Staehelin et E. Mettler, membres de la Commission de
YArmorial: nous avons discute longuement tout ce qui s'y rap-
porte et bien des points ont ete eclaircis. Mais, nous prenons
rengagement de convoquer sans tarder la Commission de cette
nouvelle publication.

11 en sera de mthne de la Commission du Liore des Ja-
milles jurassiennes que nous reunirons encore avant la fin de
1'annee.

Chansonnier jurassien. On se rappelle le succes obtenu par
les deux premiers fascicules de « Vieux airs. Vieilles chansons ».
Iis sont epuises ä l'heure actuelle et le premier est introuvable.
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Nous avons le plaisir de vous annoncer que, sur notre proposition,

le Comite central a decide de demander ä la Delegation
generale la rampression de ce premier fascicule. Elle pourra se
faire dans de bonnes conditions et au cours de l'hiver, nous espe-
rons pouvoir vous presenter cette plaquette.

D'autre part, la Commission du Chansonnier jurassien va
reprendre son travail et nous esperons pouvoir editer un 4e

fascicule. Que ceux qui ont quelques vieilles chansons non encore
recueillies nous les fasscnt parvenir! Nous altendons aussi lcs
carnets de nos ancötres, avec les airs notes: nous nous ferons
un devoir de les retourner a leurs proprietaires apr£s usage.

Service cles conferences. L'an dernier, nous vous annon-
cions 1'organisation de ce service. Nous avons pu constater, non
sans satisfaction, qu'il a obtenu d'embiee tout le succes que nous
en attendions: c'est dire qu'il repondait ä un reel besoin. La
plupart des Sections nous ont, sur notre demandc, propose des

sujets de conference, nous en avons dresse une liste complete
qui a ete envoyee ä toutes les sections, et celles-ci, k part une
seule, en ont toutes profite. Nous saisissons cette occasion pour
remercier clialeureusement nos Conferenciers qui, avec un beau
devouement, sont alles oifrir le fruit de leurs etudes ou de leurs
reflexions ä nos concitoyens : nous esperons qu'ils voudront bien
continuer cette belle ccuvre de vulgarisation ct que leurs emules
seront nombreux. Des maintenant, les inscriptions sont revues
par le Comite central.

Sur notre proposition, celui-ci a pris encore une autre
initiative : c'est de faire venir, ä l'intention de nos grands centres,
un Conferencier renomme. C'est ainsi que M. Jean Ravcnnes, Di-
recteur de la « Revue frangaise» est venu nous parier de « La
jeune fille d'aujourd'hui». Cette conference, dite par un maltrc,
a obtenu le plus vif succ6s k Porrentruy, ä Deiemont, ä St-Imier
et ä La Chaux-de-Fonds et nous pouvons affirmer que Celles de

nos Sections qui n'ont pas profite de l'aubainc ont eu grand tort.
Prix litteraire. Notre premier concours litteraire n'a pas

eu le succts que nous en attendions. La nouvelle ne serait-elle
pas le sujet l'avori de nos ecrivains jurassiens? La Commission
qui constitue le Jury a fait de son mieux: le rapport tres circons-
tancie du President de la Commission, M. le ministre Choffat,
le prouve.

Celui de cette arinee consistant en une piece de i5o vers,
parait avoir reussi. Nous ne sommes pas dans le secret des dieux...
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inais sous peu, au dessert, vous en connaitrez et les resultats et
les heurcux laureats...

Rapports de I'Emulation avec ses Societes correspondan-
tes. Nous entretenons avec nos societes correspondantes les meil-
leures relations et nous ne nous contentons pas seulement de l'e-
change de nos publications, nous leur temoignons notre Sympathie

lorsque l'occasion nous en est donnec et nous assistons a
lcurs reunions. C'esl ainsi que M. le Dr Ceppi et votre President
se sont rendus k l'ouvcrlure de la session annuelle de la Societe
helvctique des sciences naturelles ä Bale, le ior septembre 1927 :

ils out, ele encbantes des clioses qu'ils y ont entendues. Le 3

septembre suivant, le bureau du Comite central etait recpi avec em-
pressement par la Societe d'histoirc et d'archeologie de Neucba-
tcl, reu nie ä Cbezard-St-Martin et 011 votre President a porte le
salut de ['Emulation ä sa sceur neuchateloise. Dans le courant
de l'ete, M. A. Rebclez, Secretaire de notre Societe, nous a

represente k l'Ile de St-Picrre oil la Societe d'histoire du canton
de Berne tenait ses assises et il en est rent re entbousiasme.

Nous a\ons, malbeureusement, ete empeches de rendre ä

nos amis de ['Emulation de Montbeliard la visile que nous a
l'aite ä Tramelan M. Meriot, pastedr et President de cette
association, accompagne d'un collegue. De meine, votre President
s'etait promis de vous representee k l'Assemblee generale de la
Societe bclfortainc d'Emulation, le 2 juin dernier. Mais un fachcux
contretemps I'en a encore enipecbe.

Mentionnons aussi l'agrenblc soiree qu'ont passee M. Victor
Henry, Commandant d'arrondissement, meinbre du Comite central

et votre President, lc 4 fevrier dernier ä Lausanne. La
Societe des Jurassiens les avait invitds ä la ceremonie de Inauguration

du drapeau de cette vaillante Societe, presidee avec tant
de distinction par M. Paul Marcband. La jolie banniere, dessinee

par M. E. Mettler, President de la Section de Berne, est des

plus piltoresques, avec les armoiries de 110s districts jurassiens.
Nous ne doutons pas que, sous son egide, cette Societe ne
continue ä prosperer. Nous avons apportti ä nos compatriotes du
Leinau le salut de l'Emulation et exprime l'espoir que bientöt
ils se rallieront k notre association...

Le 26 aoüt dernier, nous avons assiste ä la reunion annuelle

de la Societe jurassienne de Devcloppement, qui celebrait le
25me anniversairc de sa fondation et nous avons presente ä cette
Sociöte qui travaille avec tant de savoir-faire au bien du Jura,
les felicitations et les veeux de l'Emulation.
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Dans le courant de l'annee, M. Choffat, d'abord, puis M.
Rebetez, ont assiste aux seances de l'Association pour la Defense
des interets economiques du Jura, l'assurant ainsi de notre appui
moral.

Enfin, samedi dernier, Ie 8 septembre, nous representions
1'EinuIation k la reunion annuelle de la Societe d'histoire et d'archtio-
logie du canton de Neuchätel oii, comme de coutume, nous
avons ete re$u avec la plus grande bienveillance.

Visites du President central aux Sections. En prenant
possession de nos fonetions, l'annee derniere, nous nous etions
promis de faire une visite aux Sections qui nous le demanderaient.
Le but de ces visites, e'est, on l'a compris, d'etablir des rapports
aussi etroits que possible entre les Sections et le Comite central.
Nous n'avons Toccasion de nous voir et d'tichanger nos idöes

qu'une ou deux fois par an et des relations plus frdquentes ne
peuvent qu'£tre profitables ä tout le monde. Ainsi nous avons
eu le privilege d'assister ä une seance de cloture d'exercice de
l'active Section ergu<Üienne le 4 novembre 1927. Quelques jours
plus tard, nous avons accompagne ä Moutier M. Bessire qui y
donnait une substantielle conference. Ayant ete empöche de nous
rendre ä la soiree annuelle de l'Emulaliön bäloise, c'est M. Ali
Rebetez qui a rempii cette agreable mission. Enfin, le 3 decem-
bre, nous aeeeptions l'aimable invitation de M. le D1' Ch. Junod
qui inaugurait ses fonetions en conviant 110s societaires des bords
du lac ä une soiree qui fut tout ä fait reussie. Nous profitons
de l'occasion pour remercier cbaleureusement nos amis et colla-
borateurs de l'Emulation de I'accueil qu'ils nous 011t chaque fois
reserve.

Visite du Comite central aux usines de la Tauannes
Watch Co. En septembre 1927, M. leConseiller national H. Sandoz,
Directeur de la Tavannes Watch Co a eu l'amabilite d'inviter
votre Comite central ä visiter ses usines modeles. Dire I'emer-
veillement des membres du Comite devant les prodiges realises

par la technique de la cölebre fabrique de Tavannes n'est gu^re
possible. Les mots ne peuvent rendre l'admiration que nous avons
eprouvee. Au cours de la reception qui suivit chez Mme Henry
Sandoz, M. le Dr Ceppi et votre President se firent les inter-
pretes de leurs collogues pour presenter ä Mme et ä M. Sandoz
leurs vives felicitations pour l'ceuvre grandiose qui s'accomplit ä
Tavannes dans tous les domaines.

Voilä l'expose de notre activite durant cette annee ; jugez
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si eile a ete bien remplie Notre societe continue sa inarche
progressive, s'effortjant d'apporter dans nos vallees et sur nos
plateaux, dans nos villes et dans nos villages un peu de cette
vie intellectuelle si necessaire ä tous, car « l'homme ne vit pas
seulenient de pain »

Dans son cadre modesle mais toujours plus appreciö, puiscjue le
nombre de nos membres ne cesse de s'accroitre, la venerable
octogönaire qu'est l'Emulation ne dement pas les buts que se
sont proposes ses fondateurs : elever toujours davantage l'intellec-
tualite jurassienne, afin que nous fassions toujours meilleure
figure dans notre Confederation suisse.

On a souvent discute au sujet de « l'äme jurassienne ».
Beaucoup de sceptiques en ont nie l'existence. Qu'en est-il II
faut reconnaitre que tout notre passe semble donner raison aux
sceptiques. Longtenips, notre Jura a manque de cette unite de

vues, d'idees de formation qu'on rencontre ailleurs. Les Fribour-
geois, les Vaudois, et surtout les Neuchätelois, nos bons voisins,
ont forme de bonne heure une entite que nous pouvons envier.

Quelles sont les causes de la diversite qu'on constate chez

nous, ä tel point qu'ilj est difficile de definir le caractere
jurassien? Elle est due d'abord, et avant tout, ä la configuration
genörale du pays. Pendant de longs siecles, nos ancetres sont
restes confines dans leurs etroites vallees. Et s'il est vrai qu'au
point de vue ethnographique, nous sommes tous, a part les

Laufonnais, de la race des Rauraques, il est vrai aussi que du
temps des invasions, les Rauraques ont ete submerges par les

Burgondes et les Francs. Voila une premiere cause des

divergences de mentalite chez les Jurassiens. Mais il y a plus, et ce

plus, la constitution de l'ancien Eveche de Bale nous en donnera
1'explication : la partie septentrionale, ou partie dependant de

l'Enipire germanique, avait des coutumes particulieres bien diffe-
rentes de cclles du Sud du Jura, tournee de bonne heure vers
Berne. Prevötois et Ergueliens devinrent bientöt combourgeois
de la puissante republique et l'introduction de la Reformation
produisit un nouvel ecart dans le caractere jurassien.

Mais il y a autre chose encore : notre Jura a toujours manque

d'une capitale intellectuelle, d'un centre ou se serait formöe
une (ilite de citoyens dont l'influence aurait pu rayonner sur toute la
contree. La cour de Porrentruy n'exer^a jamais cette influence.
Les princes-evöques etaient des etrangers pour la plupart, pres-
que tous de langue allemande, de meine que leurs fonctionnaires :



ils no comprenuient done pas Ies aspirations, le genie de leurs
sujets et ne pouvaicnt, par consequent, les influcncer que super-
ficieilement dans leur culture generale. De plus, il n'y avait
point de families nobles autochtones qui eussent pu s'interesser
aux choses de l'esprit et provoquer cliez les .lurassiens le mou-
veuient iutellectuel capable de donner au pays l'unite de vues
souliaitable. La noblesse du pays est disparue des la fin du
moyen age ; ä peine si l'une ou l'autre de ces families a snrvecu
ä la Revolution frangaise. Ouant ä la bourgeoisie, eile n'existait
que dans les centres plus importanls : Porrentruy, Delemont,
Moutier, Neuveville, etc. Mais ses moyens etaienl iusuffisants

pour donner unc impulsion quclconque ä l'activite intellcctuelle
du Jura.

II y avait bien, dira-t-ou, l'abbayc de Luccllc, celle de Relle-
lay, avec son pensionnat, le College des Jesuites de Porrentruy.
Mais ici encore, nous rctrouvons un defaut de contact entre Ic pcu-
ple et ces etablissements qui, au moyen age, ont etc des foyers
dc civilisation, de lumierc el de science. Le peuple, dans son
ensemble, n'en tirera que de niaigres profits pour ses mceurs et
son esprit.

La periode revolutionnaire et napoleonienne a bien apporte
ä noire pays l'unite politique; niais cetlc unite fut ephemere,
eile n'a pu avoir de consequences 1111 pen importantes, et fut
d'ailleurs troublee par les guerres, les requisitions, les conscriptions.

II faut arriver ä la periode bernoisc pour trouvcr cliez nous
des tendances unilaires, des vues generates, des aspirations
communes. Malheureusemcnt, nous avons consacre jusqu'ici le meil-
leur de 110s forces et de noire activite ä des luttes intestines de-
plorables, religieuses ct politiques. Citons, en particulier, les

evenements de i83o, 1836, i85o, 1873-74 011 les Jurassiens sem-
blaient prendre plaisir ä s'cntre-decliirer et ä se calomnier muluel-
lement. Comment, dans ces conditions, former l'unite qui nous a

toujours manque
Heureusemeut, unc aube nouvelle semble s'etrc levee avec ce

XXe siecle. Un apaisenient general s'est produit et les Jurassiens
ressentent plus qu'ils ne l'onl jamais fait, le besoiri d'entente et
d'union. iN'ous avons bien encore nos dissensions politiques^ mais
elles ont perdu de leurs acuite. Le peuple jurassien prend
conscience de lui-möme, il chercbe sa voie, il arrive ä constituer
petit ä petit cette « aine jurassienne » revee des poctes et des pa-
triotes. II rcste encore bien des obstacles ä aplanir, mais tous,.
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que nous soyons ä gauche ou ä droite de la barricade, nous
nous declarons fideles defenseurs de la petite patrie que nous
aimons avec ferveur.

Et Mcsdames et Messieurs, c'est un fait: notrc venerable
Emulation a contribue dans line large mesure, et des son debut,
a rapprocher les Jurassiens par scs etudes et ses tendances. Tou-
jours, elle a travaillc dans cet esprit de corps, cette unite de
vues qui doit etre le fondement de la mentalite jurassienne. C'est
dans des seances comme celle de ce jour que les cceurs vibrent
a l'unisson, qu'on oublie tout ce qui divise pour ne plus songer
qu'a ce qui unit. En entrant dans la salle ou delibere l'Emula-
tion, nous laissons ä la porte 110s idees politiqucs et religieuses
et nous ne pensons plus qu'au bien-ötre du Jura, et sur nos
t6t.es aussitöt plane « 1'ame jurassienne »

Mesdames el Messieurs, permettez-moi en ce jour de notre
65e asscmblee annuelle de faire appel ä tous nos compatriotcs
pour les exhorler ä l'union, ä la concorde sous le drapeau si eher
de l'Emulation. Foin de nos luttcs intestines, de nos divisions
mesquines, de nos querelies de clocher. Tout pour le Jura: tel
doit etre notre cri de ralliement. Haut les coeurs et riipdtons
ce refrain de notre grand patriote Xavicr Stockmar :

Unisses-uous, fils de la Rauracie
El donnez-vous la main

Gustave Amweg,
President central.
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